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Et Blanche deCastille, mère de St. Louis,-n'est
ell ' pas aussi, lle, digne:de votre admiration et de
votre, imitation.f.

Cette x*nère prfaite s'attache, d'nne anière
toute spéciale .à bien élever son enfant-roi
tout elle prendla tàle de n insp er-la pl3pspive
horreur;dour toute espèce de,.peçhée. D
noble dessein elle.lui réete souvent, ,avc lacnc t
de la plus.Yive convi ion ' mon is o Pher
enfant mon amour pour vousne c aonai_,pas de
bornes, et cependant, jaimerais m.,rieux -vous ,pir
mort^à mes piedsplutot'que de vousv.1r. souille
par uin seul, péché mortel., Oui, -mon~ enfant,, j ai-
merais mieux vous voir riyé du trône et le
riche couronne de; notre .belle France,plutt, que
de vous voir jéIde. votre. innocence. e e: a
grâce deDieu.

Paroles ' sublimes qui .,nous rvl toute.la
grandeur d'näde la.magnanime rem, gi.. les. a
pröférées. Paroles toujours toutes pmisates, 1 rs.-
qu'élles, tombent de la bouche. etplusenepredu
cœur d'une bnne mère, sur l'A d'un bon fils.
Paroles très efficaces, -qui ,ont4-puissamment ,ontri-
bué à former le plus pieux, le plus vaillant eh.le
meilleur deso is. Paroles mémorables que togte
les meres.devraient temr pressees sur leurs poliri-
nes, afin de ne les ainais oublier'i"

Pères et mères, cette hrand ien
gravé dans son cœur de mèreses paroloe que :ous
venez d q uire, 'unn jour, une da me de la cor. rli
ayant à torts, faitp quele amtes surecopte

du jeune roi, elle justi e dalord son filsia'eeUpe
grande énergie,. car:elle le savait inocn;mas
elle j uta aussitôt, ave une graegvac:
SCeitainement, de toutesjes perugnles qut. sont

sur laterre,:celle que j'aime je plus cest mon., 7 3,


